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Le chêne pubescent 
t-

t-

fiches 

foril Quercus pubescens (Wi l ldenow) = Quercus lanuginosa (Thu i l l ier) 
Chêne blanc (en Provence) = chêne noir (en Pér igord) 1 méditertanéenne 

Quercus pubescens 

Un pied cornier devant un 
peuplement de chênes pu­
bescents. Photo J .B .  

Aire actuelle 
D'après Zolyomi ,  in  Emberger 1 960 

forêt méditerranéenne, t. VI, n° 2, 1984 

Morphologie 
Hauteur : peut atte indre 25 m ,  b ien que ce soit généralement u n  a rbre de ta i l le  
moyenne ( 1 0  à 20 ml .  
Port : le fû t  est que lquefois tortueux. I l  est doté de nombreuses branches et  d 'une  
c ime fréquemment assez ample.  
Ecorce : noirâtre, p lus ou moins profondément crevassée ; renferme des tan ins .  
Rameaux : velus,  de cou leur brun - rougeâtre, à vert gr isâtre. 
Bourgeons : ovoïdes, nettement pubescents, de cou leur  ident ique aux rameaux 
de l ' année. 
Feui l les : (6- 1 2  cm) caduques, souvent marcescentes, b lanches au  débourrement, 
avec des nuances rougeâtres. Pét io le court et pubescent. E l les sont lobées, parfois  
lobu lées, souvent en cœur à l a  base et au ricu lées, pubescentes sur  l a  face 
i nfér ieure .  
Fleurs : chatons mâ les jaunâtres, pendants à l a  base des jeunes rameaux.  F leurs 
femel les à l 'autre extrém ité des rameaux, petites ( 1  mm) ,  presque sessi les.  
Fruit : gland courtement pédonculé (2 à 5 mm), inclus pour 1 /3 dans la cupule qu i  
est g rise, velue .  M aturation annue l le  - Glandée i rrégu l ière.  

Ecologie 
Climat 

• Pluviosité (moyenne annuel le)  600 à 1 400 mm.  
• Tem pérature (moyen ne annue l le )  6 à 1 5oC. 
• Moyenne des tem pératures m in imales du  mois le plus froid - 8 à + 4oC.  
• Moyenne des tem pératures maximales du  mois le  p lus  chaud 25 à 32oC. 
• Tem pératures extrêmes enregistrées - 20 à + 4OoC.  
• Nombre de mois secs (au  sens de Gaussen )  0 à 3. 

Substrat 

Les ca ractères physiq ues du sol ,  déterm inant la  capacité de rétention en eau ,  ont 
une i nf luence prédominante. 

• roche-mère s i l iceuse ou calca i re ;  cependant 
l 'action de l 'homme a permis  au  châta ign ier  
de le supplanter très souvent sur  terra ins  
s i l iceux. « Calc icole thermique » hors de la  
rég ion méd iterranéenne.  

• i nd ifférent au  pH  (5 à 8) ; ne cra int pas le 
ca lca i re .  

• préfère les sols profonds l imono-sableux 
peu chargés en ca i l loux. 

Etages de végétation 

• supra -méd iterranéen,  ma is  aussi  méso-mé­
d iterranéen (où le  chêne vert s'est parfois 
substitué à lu i )  voi re montagnard méditerra ­
néen (où i l  se réfugie a lors sur  les adrets ) .  

Cette f iche a été préparée par Jean de MONTGOLFIER 
à part i r  de l 'étude de Yves DUCHE. 
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Un bon ind icateur  de la croissance 
des peuplements de  Chêne pubescent 
est la  hauteur  (dominante) à l 'âge de 
référence de 30 ans. Pou r  le  déterm i ­
ne r  on peut uti l iser deux . méthodes : 
soit i nterpolation à part i r  des cou rbes 
de croissance, soit déterminat ion se­
lon l a  c lé proposée c i -contre. 

S i  les résu ltats des deux méthodes 
concordent, on aboutit à un d iagnostic 
très vra isemblab le .  

Par contre s i  les deux est imat ions 
sont d iscordantes, cela est probable­
ment dû  à des condit ions part icu l iè res 
non détectées au moment de la pre­
mière observat ion (par  exemple un  
ensouchement en mauva is état) .  I l  
convient a lors de rechercher la  cause 
de l a  pertu rbation afin d 'amél iorer l a  
prévis ion de croissance. 

Hauteur [m l 

Mode d'emploi  de la « clé de détermination » 

Le schéma présenté c i -contre résu lte d 'une étude menée sur la reg lon 
Provence-Alpes-Côte d'Azur ;  i l  n 'est donc va lab le que pour cette rég ion .  

I l  permet de prévo i r  l a  hauteu r  (dom inante) attei nte par  un  ta i l l i s  de Chêne 
pubescent à l 'âge de référence de 30 ans.  

Pou r  connaître l 'évo lution de cette hauteur  dans le  temps, on se reportera 
aux courbes de croissance de la f igu re 2 (c i -dessous) .  

La « clé de déterm ination » s'ut i l ise en parcourant l ' a rbre de classification 
de gauche à d roite, et en examinant, à chaque n iveau, la  réponse à une question 
s imple portant sur l 'observation d 'un  ou p lus ieurs facteu rs écologiques faci le­
ment mesurables sur  le terra i n .  En fonction de la réponse à cette question on 
su i t  une des deux f lèches poss ib les .  

En cas d'hésitation entre 2 flèches, les parcourir jusqu 'au bout et établir 
une moyenne entre les résultats. 

Sign ification des termes employés 

• Cai l loux en affleurement : ca i l loux de plus de 2 cm, détachés de la roche,  
v is ib les à l a  surface du  sol . 
• Cail loux dans le sol : ca i l loux de p lus  de 2 cm, présents dans les 20 
premiers centimètres d u  sol .  
• « Profondeur » : moyenne des profondeurs d 'enfoncement d 'une tar ière à 
vis hé l icoïda le  ( 0  3 cm) en p lus ieurs points du  terra in  (3 à 5 ) .  
• Test botanique : compter sur  l a  p lacette le nombre n 1  d 'espèces ind icatri­
ces de « bonne croissance » ( l i ste 1 )  et le nombre n2 d 'espèces ind icatrices de 
« mauva ise croissance » ( l i ste 2 ) .  
Le test botan ique est  l a  d ifférence n1  - n2 .  

Liste 1 
Plantes de 

« bonne croissance » 

Lierre gr impant 
Hedera he/ix 

Aubépine monogyne 
Crataegus monogyna 

Cornou i l l e r  sanguin 
Cornus sanguinea 

Troène vu lga i re 
Ugustrum vu/gare 

Eglant ier 
Rosa arvensis 

Patur in des bois 
Poa memora/is 

Violette 
Viola Sp 

Bruyère arborescente 
Erica arborea 

Cormier  

Liste 2 
Plantes de 

« mauvaise croissance » 

Thym vu lga i re 
Thymus vu/garis 

Aphyl lante de Montpel l ier  
Aphyl/antes monspeliensis 

Amélanch ier  
Ame/anchier ova/is 

Germandrée petit chêne 
Teucrium chamaedrys 

lavande vra ie  
Lavandu/a vera 

Sédum à péta les droits 
Sedum ani/opeta/um 

Brachypode de Phénic ie 
Brachypodium phoenicoïdes 

Sariette des montagnes 
Satureia montana 

Brachypode rameux 
Brachypodium ramosum 

Cou rbes de croissa nce en hauteur 
en fonction de l 'âge 

Sorbus domestica 
Astroga le de Montpe l l ie r  

Astraga/us monspe/iensis 
Cal i  une 

Genêt p iquant 
Genista hispanica 

Fétuque ovine 
Chaque ta i l l i s  dont on connaît l 'âge et la hauteu r  

dominante peut être situé sur  ce  g raph ique .  On peut a lors 
faci lement en dédu i re sa hauteu r  à 30 ans .  

Les peuplements dans les condit ions les p lus favora­
bles sont en rouge (c lasse 1 ) ,  ceux dans les condit ions les 
p lus défavorables en jaune (c lasse IV) . 

• En pratique, pour évaluer la hauteur dominante, on 
choisit 5 des plus grands brins présents sur la station, 
en prenant bien soin que ces brins aient l'âge du taillis, 
et n 'appartiennent pas à la réserve. On mesure ces 5 
brins, et on fait la moyenne de leur hauteur. 
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Cal/una vu/garis 
Chèvrefeu i l l e  d'étru r ie 

Lonicera etrusca 
Noisetier 

Cory/us avel/ana 
Capi l l a i re no i re 

Asp/enium adiantum nigrum 
Sené bâtard 

Coronilla emerus 
Viorne lantane 

Viburnum /antana 
Alis ier b lanc 

Sorbus aria 

Festuca ovina 
Germandrée tomenteuse 

Teucrium po/ium 
Buis 

Buxus sempervirens 
Romar in officina l  

Rosmarinus officina/is 
Genêt scorp ion 

Genista scorpius 



Quelle hauteur  a u ra un ta i l l is  de chêne pubescent à 30 ans ? 

Hauteur  dominante à 30 ans 

« Profo n d eu r » 

s u p é r i e u re 
à 30 cm 

D é p ress i o n ,  
resta n q u e s  

Terra i n  plat .  
re p lat  

bas d e  versant. 
cro u p e ,  
m l -versant 

Au moins 4 p l a ntes d e  bonne cro i s s a n ce 

( l i ste 1 )  

M o i n s  d e  1 0  % d e  

M o i n s  d e  4 pla ntes 
c a i l l o ux e n  affl e u re m e n t  

d e  b o n n e  cro i s s a n c e  10 à 30 % d e  ca i l l o u x  

e n  affl e u rement  

Test  bota n i q u e  s u p é r i e u r  .. 
ou é g a l  à 3 " 

Altitu d e  i nféri e u re à 400 m I!.. "> 1" 

Test bota n i q u e  Au m o i n s  2 p l a ntes d e" 

i nféri e u r  à 3 
Alt itude 

U b o n n e  cro i s s a n ce v �� 
à 400 m M o i n s  de 2 pla ntes 

d e  b o n n e  cro i s s a n ce 

Test bota n i q u e  

8,5-10 m 

6,5-9 m 

7,5-1 1 ,5 m 

8,5-10,5 m 

1 6-9 m 1 
5,5-7,5 m 

s u p é ri e u r  ou é g a l  à 0 g::�: �é�!�:�X 7 
Cale. en p laquettes 9.6 

i nféri e u re 
à 30 cm 

Bas de versant. 
d é p res s i o n .  1 resta n q u e s  

l 
R e p l at .  cro u p e  

H a u t  d e  versant. 
m i -versant 

Test bota n i q u e  

négatif 

D é p ress i o n ,  resta n q u e s  

Profo n d e u r  1 0·30 cm 

et % c a i l l o u x  d a n s  
5,5-9 m 

le so l  i nféri e u r  à 60 % 
% ca i l loux d a n s  �========� 
le s o l > 60 % 

ou p rofo n d e u r  < 1 0  cm 
et % ca i l l o u x  

d a n s  l e  s o l  < 60 % 
Au m o i n s  2 p l a ntes de b o n n e  crois sa-nce 

M o i n s  d e  2 p l a ntes d e  b o n n e  cro i ss a n ce 

5-8 m 

5-7 m 

Protection des sols : essence très rustique qu i  réussit à se ma inten i r  sur  des sols très ca i l louteux et secs. 

Protection contre l ' incendie : par conversion en futa ie sur souches à couvert dense, qui doit permettre de 
constituer des peuplements peu combustib les, ayant é l im iné  le sous-étage, et dont les cimes soient hors d 'atteinte . 
d 'un  feu courant. 

. 

Bois : 
• Production moyenne : 1 à 3 m3/ha/an à 30 ans - 5 à 6 m3 en condit ions très favorables .  
• Qual ité technologique : mal  connue - est réputé bois du r, d iffic i le  à trava i l ler .  Des recherches ont l ieu sur  

les possib i l ités de dérou lage.  
• Uti l isé aujourd 'hu i  essentie l lement comme bois de chauffage, b ien qu' i l  y a it poss ib i l ité de  produ i re des 

petites grumes dont l a  valor isat ion pourra it être nettement amél iorée par l a  m ise au  point de techno log ies adaptées 
de séchage et de sciage.  

Pâturage : poss ib le sous un pré-bois assez c la i r  permettant d 'accroître l a  product ion consommab le  par les ovins 
et  les bovi ns (g lands et  herbe) .  

Trufficulture : d'un bien mei l leur  rapport que la  récolte de bois : à favoriser partout où cela est poss ib le .  
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Sylviculture 
Classiquement, le Chêne pubes­

cent éta it tra ité en ta i l l is ,  en  vue de  la 
production de bois de feu .  Une incert i ­
tude majeure concerne l a  pérenn ité de  
ce  mode de gestion ,  car, d 'une part, 
i l  ne semble pas que les souches 
recépées émettent faci lement de nou­
vel les racines ; d 'autre part, on ignore 
dans que l le  proport ion la  germ ination 
de g lands au  moment de l a  coupe 
permet de  renouveler l 'ensouchement.  

Compte tenu  des croissances 
observées, on peut penser que l 'évo lu ­
t ion  des ta i l l i s  vers l a  futa ie sur  souche 
s'effectuera spontanément dans la  
majeure part ie des cas .  Ma is  une 
seconde incertitude majeure concerne 
la  régénération de  ces futu res futa ies 
sur souches. Saura-t-on provoquer l a  
régénération nature l le  d u  Chêne pu­
bescent sous l u i -même, ou b ien y 
aura-t- i l  substitution d 'essences, 
spontanée ou a rt if iciel le ? 

S i  l 'on veut accélérer la trans­
formation en futa ie  par  des ba l ivages 
ou des écla i rcies, i l  faut être extrê­
mement prudent : des descentes de 
cimes se produ isent d 'autant p lus  
fac i lement que le b i l an  hyd rique de  la 
station est mauva is  (sol superfic ie l ,  ou 
c l imat sec ou trés venté) .  

. 
" 

li � 

Traitement 
Traitement 
classique 
en taillis. 

Dépressages 
précoces. 

en feui l lus 

� en résineux 

:! Transformation. 

. � 
li 

·1 
CJ) Viei l l issement. 

. 
" 

Objectif 
Production de bois de feu. 

Eventu e l l ement production de 
petites grumes de chêne. 
S u rtout préparation à la con­
version e n  futaie sur souches. 

Opérations .. réaliser 
Coupes rases tous les 30 à 40 
ans.  
Le maintien de bal iveaux ne 
s' im pose pas. 

Oépressage entre 5 et 10 ans 
laissant 3 à 5 brins vigoureux 
par cépée, réalisé d'autant plus 
tôt Que la classe de croissance 
est bonne.  

Classes 
I I - I l l - I V  

1 - 1 1  

Remarques 
Recéper rez-de-terre les sou­
ches pour essayer d'obtenir 
des affra nch issements de 
brins. 

Cette tech nique est encore 
expérimentale .  
Des essais sont actuellement 
en cours ( I N RA) pour déterm i­
ner l ' intensité opti male de ces 
d épressa ges. 

Production d e  grumes feuinues Plantation de feuinus précieux l -partie A réserver aux mei l leures sta­
d e  qual ité.  

.
' ( n oyer, frênes, érables).  sU Pi l 

de �i����:O�ed
s�a��u:� I����t

e:r-

Ensemencement des tai l l is  par 
des résineux colon isateurs à 
fort ombrage (cèdres ou sapins 
méditerranéens), en bouq uets 
ou en bandes de 4 à 5 l ignes de 
pla ntati o n .  
Production de g r u m e s  résineu­
ses en seconde génération et 
évolution à long terme vers 
une futaie m ixte moins sensi­
b l e  aux incendies.  

Reconstitution des peuple­
ments détruits par les incen­
dies, en vue de l a  protection du 
mi l ieu,  o u  de l 'accuei l  du pu­
bl ic .  

Production de grumes résineu­
ses.  

Plantation en p le in  de résineux 
les mieux adaptés a u  mi l ieu 
(voir les études CEMAG R E F  et  
I N RA sur l 'écologie des essen­
ces de reboisement et leur 
consommation en eau) . 

id.  

toutes 
classes 

I I I - IV 

1 - 1 1  

les bouquets doivent compor­
ter au moins 25-30 pieds. les 
bandes seront le  plus souvent 
possible, disposées perpendi­
cula irement à l a  d irection du 
vent dominant.  

. 

A réserver aux secteurs cor­
respondant à une bonne ctasse 
de croissance pour le résineux 
introduit. 

Vu le coût très élevé, ces opé­
rations sont à réserver à des 
cas particul iers, pour lesquels 
des objectifs précis doivent 
être défi nis.  

U n e  éva l u ation économique 
est indispensable avant toute 
intervention d e  ce type. 

M a i ntien d e  l 'état boisé en N ettoyage périodique des III o u  I V  Evolution incertaine si la régé-
envisageant une régénération morts-bois pour c Hminuer le  peu nération n'a pas lieu sponta-
naturelle a u  sta de taillis viei l l i .  r isque d' incendie.  dense nèment. 
Product i o n ;  chasse, éventuel-
lement pâturage . 

M a i ntien de l'état boisé et re­
nouvellement des enracine-
ments par  régénération natu­
rel le a u  stade futaie. 
Protection contre l' incendie 
par élévation de la strate arbo­
rée, et é l i m i nation progressive 
d e  la broussa i l le  par le  couvert. 
U n  peu d e  production. 

Conversion par éclaircies pro­
gressives. 
la technique de régénération 
est encore indéterminée : cou­
pes à blanc par taches ? cou­
pes d'ensemencement et cou­
pes de mises en lumi ère ? 

1 - 1 1 - 1 1 1  l e s  modal ités d e  c e s  éclaircies 
sont à étudier. Pour l ' i nstant on 
peut consei l ler  de ne pas uti l i ­
ser d' intensités trop fortes afin 
d e  ne pas risquer de fortes 
descentes de cimes (en lever 1 0  
à 2 0  % maximum d u  couvert à 
chaque éclaircie).  

Dans les stat ions les p lus frag i les, ces descentes de c imes se produisent dès qu 'on en lève 1 5  à 20 % du couvert. 
Si l 'on veut en rich i r  le peuplement par i ntroduction de résineux, il y a l ieu de vérifier par un ca lcu l  économique 

s imple ma is  exact (c'est-à-d i re prenant en compte tous les coûts, y compr is  ceux qu i  sont couverts par des 
subventions) qu ' i l  y a rée l lement enrich issement, c 'est-à -d i re que les dépenses sont justifiées par la  production 
escomptée (pour prévo i r  cette dern ière, se reporter à la  fiche concernant l 'essence que l 'on veut i ntrodu i re ) .  

Compte tenu  de ces remarq ues générales, le  tab leau ci-dessus résume les tra itements et  les opérations 
sylvicoles qui peuvent être retenus en fonction des objectifs du  propriéta i re et de la c lasse de  fert i l ité. 

Ces opérations peuvent être combinées sur une même parce l le ,  en fonction des qua l ités de  l a  station : par 
exemple ma intien du ta i l l i s  coupé à ras sur  80 % de la surface, et convers ion en futa ie sur les 20 % restant, soit en 
îlots sur  les mei l leurs sols, so it  en bandes de 20 mètres au  moins pour constituer des pare-feu a rborés. Cette techn ique 
paraît b ien préférable à l a  conservation de 1 00 ba l iveaux à l 'hecta re, un iformément répart is .  
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